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REUNION DU CONSEIL PASTORAL  
du Groupement paroissial de PONT D’AIN 

Le mercredi 20 septembre 2023 
 
Etaient présents : 
P. Adrien DIAKIODI, P. Jean MPONGO, Benoît BOSSU, Sylvie DULIEUX, Jean-Marc FELIX, 
Isabel GONON, Thierry GONON, Flavie LEVÊQUE, Daniel REVAUD, Jean-Claude TURQUOIS. 

Absents excusés : Sœur Myriam, Sœur Rose, Evelyne BOLLIET, Pierre-Yves CHAZEAUD, 
Yvan GAUTHIER, Viviane GRAS, Michèle RIGNIER. 

Temps de prière 

Nous lisons le texte de la première lecture (Isaïe) du dimanche 24 septembre. 

Échos de la rentrée diocésaine le samedi 2 septembre à Ars 

14 personnes de notre groupement ont participé à cette journée, et s’en sont trouvés heureux. Les 
apports de Mgr Roland et Mgr de Germay (en annexe au présent compte rendu) ont été 
appréciés. Parmi les points cités lors de la réunion : 

- Le sacrement n’est pas un « diplôme », mais le début ou un point d’étape dans un 
cheminement. 

- Inviter les enfants à choisir, dans la communauté chrétienne, une personne qui pourra les 
accompagner plus particulièrement, répondre à leurs questions sur la foi. Cette personne 
pourrait devenir parrain/marraine de confirmation, le moment venu. 

- « Vivre la charité », en quoi cela consiste-t-il concrètement à l’échelle de notre paroisse ? 

- Essayons de nous voir plus fréquemment entre chrétiens de notre doyenné : la halte 
spirituelle du samedi 9 mars 2024 sera une bonne occasion : pourquoi pas un repas partagé 
le soir ? 

Perspectives pour la nouvelle année pastorale 2023-2024 

Des pistes avaient déjà été évoquées lors de la précédente réunion, en juin 2023. Elles servent de 
trame pour les débats d’aujourd’hui : 

- Participation au Congrès Mission (30/09 et 1/10) : personne parmi les membres présents n’y 
participera. 

- Déroulement de l’assemblée générale du Groupement le dimanche 15 octobre : 

o Messe unique à 9h30 à Pont d’Ain 

o Lancement de l’AG (en restant dans l’église) en se mettant en groupes avec deux 
questions : Durant l’année écoulée, qu’est-ce qui vous a motivé, apporté, intéressé ? 
Qu’est-ce que vous avez envie de vivre cette année ? 20 mn de discussion. Veiller à 
ce qu’il y ait un animateur par groupe (les membres du CPP pouvant se répartir si besoin). 
Recueillir les réponses sur des post-il qui seront lus lors de la mise en commun. 

o Mise en commun, soulignant les points positifs, notamment ceux qui reviennent plusieurs 
fois. En conclusion : le Conseil pastoral prendra en compte les suggestions et les mettra 
en œuvre autant que possible. 

o Présentations (diapositives projetées sur écran, notamment concernant les questions 
économiques). Discussion ouverte. 

o Apéritif au fond de l’église (vers 12h). 

- Projet de Carême 2024 : le soutien à un projet ponctuel au Liban, auquel participe sur place 
le P. Jean-Louis Lingot, Père blanc originaire de Cerdon, est validé par le CPP. Un film où le 
P. Lingot présente la situation au Liban et ce projet sera projeté le jour de la soirée « pain-
pommes ». 

- Récollection paroissiale : une décision pourra être prise à l’issue de l’assemblée générale si 
le besoin d’une telle récollection est exprimé. 

- Journée festive intergénérationnelle : le dimanche 17 mars, salle Jean-Paul II 

- « Messes uniques » durant l’année pastorale : le souhait d’avoir 3 dimanches avec messe 
unique (suivies d’un apéritif ou repas) avait été exprimé, pour davantage de rencontres et de 
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convivialité dans notre communauté. Dates prévues : 15 octobre (cf. ci-dessus), 17 mars, et 
la journée festive du 16 juin à St Jean-le-Vieux. 

- Formations proposées durant cette année pastorale : Aborder cette question lors de 
l’assemblée générale. 
(NB : le 21 juin, il avait été question d’approfondir la doctrine sociale de l’Église ; on peut 
aussi suggérer la formation d’animateurs pour de futurs groupes de partage de la Parole de 
Dieu). 

Dates et lieux des messes de Noël 2023 

Suite aux demandes exprimées en juin dernier : messes le 24/12 à 18h30 à Jujurieux, à 19h à 
Pont d’Ain et à 21h à Druillat. 

Appel de nouveaux membres pour notre Conseil 

Marie-Thérèse Pourcelot a exprimé le désir de ne plus participer au CPP. Nous la remercions 
pour sa participation (ces remerciements seront exprimés publiquement lors de la messe du 
24/09). 

Qui pour compléter notre assemblée ? Mgr Roland souhaite qu’il y ait une certaine « parité » 
entre hommes et femmes… ce qui incite chez nous à appeler davantage de femmes ! Que 
chaque membre du CPP propose des noms. Dans un deuxième temps, M. le Curé discernera 
avec le CPP en vue d’appeler de nouveaux membres. 

Proposition d’une formation par Internet, « Parcours Fratelli-formation » 

Voir présentation en annexe. Ce parcours, à suivre en vidéotransmission, comporte 2 modules de 
base et des modules complémentaires à la demande, en vue de vivre une meilleure fraternité en 
paroisse. Les personnes intéressées peuvent se signaler auprès du secrétariat. 

Problème : le signal Internet en salle Jean-Paul II, malgré les aménagements techniques réalisés 
(merci à Philippe Treff) est insuffisant pour que la transmission soit fluide. Flavie Lévêque 
propose d’enregistrer chez elle les vidéos et de les proposer ensuite au visionnement, à des 
horaires compatibles avec les disponibilités de chacun. La faisabilité de cette solution est à 
vérifier. 

Questions diverses 

- À l’école Saint Joseph cette année : 58 enfants cette année (trop peu !) et 5 enfants inscrits 
au caté (Aliénor Ballivet assurera cette catéchèse une fois par quinzaine). Les institutrices 
ont changé, mais la directrice reste Mme Magali Jagnoux. 

- Suite au message de Philippe Treff alertant sur le montant des dépenses à l’avenir, liées au 
coût de l’énergie, M. le Curé n’est pas favorable au changement de lieu de célébration pour 
la messe du samedi soir : risque de perdre certains pratiquants réguliers. 

- Isabel et Thierry Gonon présentent un dépliant proposé à Ars à prix modique (25 
exemplaires pour 5,9 euros) sur le déroulement de la messe expliqué aux enfants. Il est 
décidé d’en donner aux catéchistes et de le distribuer aux enfants lors des messes des 
familles. 

- Les scouts remercient le Groupement pour avoir pu disposer de la salle et du terrain du 
presbytère de Saint-Jean-le Vieux cet été. 

- Jean-Claude Turquois relaie une question qui lui a été posée : sera-t-il possible une fois ou 
l’autre de chanter le Kyrie ou l’Agnus Dei en grégorien ? Nous en parlerons aux chorales 
paroissiales ! 

Prochaine réunion du Conseil pastoral : 

Proposition : mercredi 22 novembre 2023, 20 h, salle Jean-Paul II. 
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ANNEXE 1 : résumés synthétiques des apports de Mgr Roland et Mgr de Germay le 2/09 

 
APPORT DE MONSEIGNEUR PASCAL ROLAND 

Thème : interroger la Pastorale à la lumière de la pratique du catéchuménat, avec l’objectif de 

rendre nos paroisses résolument missionnaires 

D’une part, on constate que le baptême des petits enfants ne conduit pas, dans la plupart des cas, à 

une pratique chrétienne des enfants ainsi baptisés ; notamment parce que leur milieu familial n’est 

pas porteur sur le plan de la foi. Même constat pour les couples qui demandent le mariage à l’église. 

D’autre part, l’expérience du cheminement des adultes vers le baptême, rituellement structuré, est 

instructive quant à la manière d’initier à la vie chrétienne, au-delà de la préparation aux 

sacrements. Nous avons à apprendre de cette pratique catéchuménale pour l’ensemble de notre 

pastorale. 

Ce cheminement catéchuménal met en évidence quatre éléments récurrents : 

• La rencontre personnelle avec le Christ, 

• Dans une communauté chrétienne, 

• L’importance du facteur temps, 

• Avec nécessairement des ruptures. 

Ce cheminement comporte une progression par étapes. Ne raccourcissons pas la durée des phases 

préconisées, le risque étant de compromettre la maturation de la foi du catéchumène. 

Ces phases successives sont les suivantes : 

• Temps de la première évangélisation (« Pré-catéchuménat »). L’enjeu est, pour le 

catéchumène, de connaître le Dieu de Jésus-Christ et de se situer par rapport à la personne 

de Jésus. 

• Ce temps se termine par l’étape de l’entrée en catéchuménat, célébrée dans la 

communauté chrétienne ; cette célébration suppose qu’on ait repéré chez le catéchumène 

des premiers signes de conversion. 

• Temps du catéchuménat proprement dit (qui peut durer de 1,5 à 4 ans : respectons le 

rythme de chacun). L’enjeu est l’apprentissage de la vie chrétienne, en lien étroit avec la 

communauté (équipe d’accompagnement, formée de plusieurs chrétiens, nourrie de la 

Parole de Dieu). Il s’agit de passer du « vieil homme » à « l’homme nouveau » (cf. 

Romains 12, 1-2). Ce temps est aussi marqué par diverses célébrations, telles que la 

Tradition du Credo et du Notre-Père, et les scrutins, durant certains dimanches de Carême. 

Elle suppose aussi une participation plus étroite du catéchumène à la vie de la communauté. 

• Ce temps est aussi marqué par l’étape de l’Appel décisif, par l’évêque, le premier dimanche 

de Carême, qui manifeste que le catéchumène a commencé effectivement à vivre dans le 

Christ, par la prière, la formation, la pratique de la charité. 

• Enfin sont célébrés, lors de la Vigile pascale, les trois sacrements de l’initiation chrétienne : 

Baptême, Confirmation et Eucharistie, manifestant l’unité du mystère pascal dans lequel 

entre le catéchumène. 

• Le temps de la Mystagogie fortifie ensuite les nouveaux chrétiens (néophytes) dans leurs 

liens avec la communauté paroissiale et les aide à comprendre de l’intérieur les mystères 

vécus. Toute la communauté doit porter le souci de les accompagner, comme on le fait dans 
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une famille. « La vie chrétienne est une aventure ; que la personne découvre en fait qu’elle 

répond à un appel, à un amour qui la précède » 

Il a été question ci-dessus de ruptures : il s’agit d’abandonner tout ce qui n’est pas conforme à la vie 

chrétienne. Cela donne souvent lieu à des tensions (par exemple renoncer aux pratiques occultes, 

au concubinage…). Mais ces tensions sont fécondes, elles sont aussi le signe que, sur le parcours du 

chrétien, il y a la Croix. Avec la force que donne le Christ, ces renoncements sont aussi source de 

témoignage dans la société d’aujourd’hui. 

Ce que nous pouvons en retenir pour notre propre pastorale (diocésaine, paroissiale) : 

- Avant tout, l’écoute de l’Esprit-Saint ! Prier pour les personnes qui viennent ou que l’on 

accompagne. 

- Soigner l’accueil, « on n’a pas deux fois l’occasion de faire une bonne première impression ! » 

- Dans l’accompagnement des adultes (catéchumènes, mais aussi parents demandant le baptême 

de leurs jeunes enfants, fiancés demandant le mariage…) « mouiller » la communauté, en 

veillant à la diversité des accompagnateurs (âge, milieu, sensibilité ecclésiale…). 

- Favoriser la rencontre avec le Christ : par la prière, la fréquentation de la Parole, la formation, 

mais aussi la vie fraternelle. Il s’agit de former non des « sympathisants » mais des disciples… et 

à terme des missionnaires ! 

- Ne pas masquer les exigences de la vie chrétienne, laquelle suppose des ruptures. Mais en 

formulant les exigences, s’inspirer de la pédagogie du Christ, qui « s’assoit à la table des 

publicains et des pécheurs ». Cf. aussi le pape François : pas de « douane pastorale ». 

- La question du parrainage : le but est que la personne (adulte ou enfant) reçoive ce qu’elle est 

en droit d’attendre de l’Église, en matière de progression de la foi, croissance dans la 

connaissance et la fréquentation du Christ. Le parrain ou la marraine doit être aussi un témoin. 

Donc il peut être souhaitable de proposer un parrain dans la communauté, en plus de celui/celle 

choisi(e) par la famille. 

Avec tout cela, les paroissiens eux-mêmes bénéficieront des fruits de cette pastorale, en voyant 

l’œuvre de l’Esprit. 

En conclusion : L’enjeu de la démarche pour le catéchumène est triple : découvrir que Dieu 

m’aime, expérimenter la fraternité ecclésiale et rencontrer Dieu dans la prière. Que l’Esprit nous 

inspire comment nos communautés paroissiales peuvent répondre à cette mission. 
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APPORT DE MONSEIGNEUR OLIVIER DE GERMAY, ARCHEVEQUE DE LYON 

Thème : la pastorale kérygmatique. 

« Parabole du Titanic » : quand une personne, dans un couloir qui se remplit d’eau, trouve une issue, il va 

le crier à tous : « Le salut, c’est par là ! ». Telle est aussi notre mission pour annoncer le salut en Christ : la 

pastorale kérygmatique sera donc centrée sur le Christ Sauveur, sur l’expérience du salut qu’il nous 

apporte. 

Cette expérience, c’est : « Je suis aimé de Dieu ». Dieu n’est pas lointain, il m’aime personnellement. 

Parfois l’expérience se formule ainsi : « J’ai trouvé ce (Celui) que je cherchais ! ». Elle peut aussi passer 

par une guérison (physique ou intérieure), une délivrance. 

Au caté, dans le passé, on n’a pas forcément misé sur cette dimension. Aujourd’hui, quand on parle de 

Jésus, veiller à ce qu’il ne soit pas présenté comme un personnage du passé : il est vivant, agissant. 

Mais le connaître n’est pas le tout. Il faut le suivre ! Former des disciples, qui soient également 

missionnaires ! 

Aujourd’hui, il n’y a plus guère dans les familles de milieu porteur. Et dans les paroisses on focalise trop 

sur la préparation à un sacrement (baptême, mariage, eucharistie…). Alors, quand les gens ont le 

« diplôme » en poche, ils ne reviennent plus ! On ne les a pas formés à suivre le Christ. La catéchèse 

(pour enfant ou adulte) ne peut plus se réduire à la préparation d’un sacrement. 

Lui, Jésus, a su former ses disciples (pendant 3 ans), qui ont ensuite reçu l’Esprit Saint et ont su vivre en 

communauté. C’est ce que nous raconte Luc en Actes 2, 42-47 : « Ils étaient assidus à l’enseignement des 

Apôtres et à la communion fraternelle, à la fraction du pain et aux prières. La crainte de Dieu était dans 

tous les cœurs à la vue des nombreux prodiges et signes accomplis par les Apôtres. Tous les croyants 

vivaient ensemble, et ils avaient tout en commun ; ils vendaient leurs biens et leurs possessions, et ils en 

partageaient le produit entre tous en fonction des besoins de chacun. Chaque jour, d’un même cœur, ils 

fréquentaient assidûment le Temple, ils rompaient le pain dans les maisons, ils prenaient leurs repas avec 

allégresse et simplicité de cœur ; ils louaient Dieu et avaient la faveur du peuple tout entier. Chaque jour, 

le Seigneur leur adjoignait ceux qui allaient être sauvés. » 

Suivons le plan de ce texte, qui a inspiré ce que nous appelons aujourd’hui un itinéraire catéchuménal, 

pour mieux saisir en quoi consiste une pastorale féconde ; et en notant d’abord que la rencontre du 

Christ nous prend tout entier. Toute la personne est impliquée. 

1) Ils étaient assidus à l’enseignement des apôtres… : découvrir le mystère de la foi... Par un 

enseignement qui permet de progresser dans la connaissance du Christ, en vue d’un 

compagnonnage avec Lui. Enseignement et aussi témoignage : c’est lié ! En s’appuyant sur la 

Parole de Dieu et le Magistère de l’Église (le Catéchisme de l’Eglise Catholique), mais dans une 

lecture en dialogue. Donc dimension objective (contenu de la foi), mais aussi subjective, car en 

lien avec la vie concrète de chacun. 

2) … et à la communion fraternelle… : avec un accueil digne de ce nom, un accompagnement 

fraternel. Sachons intégrer la personne qui vient, dans un groupe à taille humaine, où elle sera 

écoutée, où elle pourra poser des questions, confier ses soucis. 

3) … à la fraction du pain… Il s’agit ici de la vie liturgique de la communauté chrétienne. Dont il faut 

connaître les codes (attitudes, gestes, réponses liturgiques ...) pour être réellement intégré. 

Notons que la liturgie est souvent un lieu où se produit la rencontre du Christ, un lieu 

d’expérience : d’où l’importance de soigner la beauté de la liturgie, et aussi l’importance de la 

mystagogie qui permet d’entrer dans le mystère en dévoilant la portée des symboles. 
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4) … et aux prières. Apprendre à prier, et pas seulement apprendre des prières. Entrer dans un 

« cœur-à-cœur » avec Jésus. Lui parler comme à un ami. Être tous ensemble dans l’unité face à 

Lui. La prière communautaire est aussi lieu de témoignage. 

5) Tous les croyants vivaient ensemble, et ils avaient tout en commun ; ils vendaient leurs biens et 

leurs possessions, et ils en partageaient le produit entre tous en fonction des besoins de chacun. Il 

s’agit ici de la vie en Christ : faire la volonté du Père dans les gestes concrets, dans la charité 

fraternelle. 

Souvenons-nous que la vie chrétienne n’est pas d’abord une morale, un ensemble de valeurs ! 

Pour un chrétien, la vie morale est une conséquence de la rencontre du Christ, qui nous 

transforme et fait de nous des frères (Cf. Zachée, Luc 19, 1-10). Alors vient tout naturellement le 

service des pauvres, dont la communauté donne un témoignage qui peut mobiliser. Là encore, il 

s’agit d’une expérience, non d’un discours. 

Songeons aussi, dans la façon d’aborder les « situations problématiques », à la manière de faire 

de Jésus, par exemple avec la Samaritaine (Jean 4, 3-42). Jésus l’aide à découvrir son désir 

profond : aimer et être aimé ; se donner une fois pour toutes, ne plus être centré sur soi-même. 

C’est ce que Dieu veut nous faire vivre. Et notre propre rôle, dans la pastorale, est aussi de faire 

émerger ce désir profond chez ceux que nous rencontrons. 

6) Ils louaient Dieu et avaient la faveur du peuple tout entier. Chaque jour, le Seigneur leur 

adjoignait ceux qui allaient être sauvés. Jésus est le Sauveur du monde tout entier, donc la foi ça 

se partage ! Le désir missionnaire, lui aussi, est à éveiller, d’abord en soi puis chez les autres. 

Même pour les pratiquants réguliers, il est bon de proposer des lieux pour partager sa foi et ainsi 

pouvoir y mettre des mots. C’est trop rarement le cas dans nos paroisses. 

Conclusion : Nous-mêmes, faisons régulièrement le point de notre propre relation au Christ. Que 

répondons-nous à la question que Jésus pose : « Pour vous, qui suis-je ? ». Pour être acteur de la 

mission, il est bon d’accepter de se mettre en mouvement, de se remettre périodiquement en 

question, de replacer Jésus au centre, dans une docilité à l’action de l’Esprit Saint. 

 

 

 

En complément, souvenons-nous de la manière dont 
le pape François formule le kerygme (cœur de la foi) : 

 

« Jésus Christ t’aime, il a donné sa vie 
pour te sauver, et maintenant il est vivant 
à tes côtés chaque jour, pour t’éclairer, 

pour te fortifier, pour te libérer. » 

(Evangelii Gaudium, n°168) 

Notez bien : que des mots simples, pas de « langage de la tribu » 



GPPA – 02/10/2023 – Page 7 

ANNEXE 2 : Parcours « Fratelli-formation » 

 

Vivre avec bonheur en Église, en paroisse, c’est un défi permanent et essentiel, pour notre 
propre chemin de foi et de sanctification, et pour être des témoins qui donnent envie de 
connaître le Christ. 
 
C’est pourquoi nous vous proposons de vous inscrire à une formation (gratuite) 
en plusieurs modules de 2 h, qui se dérouleront à Pont d’Ain (salle Jean-Paul II) 
 
Le parcours (proposé en visioconférence), dynamique, se compose : 
 

• de 2 modules de base d'1h30 chacun, suivis d’un temps d’échange entre participants de 
Pont d’Ain. Ces 2 modules sont indispensables pour participer (ou non) aux suivants : 

 
✓ MODULE DE BASE 1 : Le développement intégral de la personne, Lundi 02/10 18h30-

20h (*) 
✓ Dignité, liberté, responsabilité, vérité : ce module explore ce qui caractérise la 

personne humaine, être de nature et de culture, tiraillée entre émotion et raison 
 

✓ MODULE DE BASE 2 : Le développement intégral en équipe, Mercredi 18/10, 18h30 – 
20h (*) 

✓ Dans ce module, nous prenons le temps de mieux comprendre pourquoi la relation 
interpersonnelle peut être si difficile et comment l'améliorer. 

 

• de plusieurs modules à la demande : 
 

✓ Vivre des réunions fraternelles 

✓ Vivre des relations authentiques 

✓ Célébrer en frères et sœurs 

✓ Vivre une gouvernance au service de la fraternité 

✓ Traiter les tensions dans un climat fraternel 

✓ Accueillir des personnes et des demandes 

✓ Évangéliser : c’est quoi la "méthode Jésus" ? 

✓ Prendre des décisions pour la vie paroissiale 
 
 

Si vous êtes intéressé.e, merci de vous signaler très rapidement à Violette Revaud 
(violette.revaud@gmail.com ; 04 74 36 90 88) 

 
 
 
 
 

(*) : Voir texte du compte rendu : une proposition différente pourra être faite concernant les 
dates et horaires s’il est possible d’enregistrer les vidéos des modules. 


